
F LE SOLEIL
QUEBEC. MERCREDI 5 DECEMBRE 1979 hier et aujourd'hui

Mums
\ r SoleU. Roland

1118111

' y

Wg|IOT*i
> •*

<'*"* -V-

Ô:'x':\, fe:-,
Marroui

Trois cloches vont de Robert-Giffard
à Beauport par la voie de la France

par Michel CORBEIL

Les cloches du centre hospi­
talier Robert-Giffard n’ont pas 
attendu Pâques pour s'envoler. 
Cependant, elles n'iront pas à 
Rome, comme le veut la coutu­
me migratoire durant la pério­
de pascale: elles iront plutôt 
carillonner dans la paroisse 
Notre-Dame-de-l'Espérance.

Les autorités de Robert- 
Giffard ont, en effet, fait le don 
de trois cloches à cette paroisse 
de la ville de Beauport. Respon­
sable du transport des cloches 
et spécialiste de l'entretien des 
cloches, M Léo Goudreau souli­
gne que le centre hospitalier ne 
se servait plus depuis 
longtemps de son beffroi. "Ce­
pendant, ajoute-t-il aussitôt, il 
en coûterait facilement $9,000 
pour en avoir des neuves qui 
soient identiques à celles-ci."

Coulées en 1912, en France, 
ces cloches ont subi l'épreuve 
du temps. Notamment, indique 
en substance M. Goudreau, au 
milieu des années 30, un incen­
die à l'hôpital Saint-Michel- 
Archange (maintenant Robert- 
Giffard) leur avait infligé d'im­
portantes avaries.

C’est pourquoi elles devront 
retourner à leur lieu d'origine, 
à Annecy, en France, pour être 
refondues. "Il ne reste qu'à 
savoir si la paroisse Notre- 
Dame-de-l'Espérance consenti­
ra à graver sur les cloches leur 
historique tout en conservant ce 
qui y est déjà inscrit", indique 
Goudreau

Les trois cloches sont photographiées une dernière fois devant le centre hospitalier Robert-Giffard. 
Dans l'échafaudage, M Léo Gaudreau
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Subvention pour la Marie-Clarisse II
Le ministère des Affaires culturelles a accordé $24,000 
pour la restauration de la Mane-Clarisse II, présente­
ment en cale sèche à l'ile aux Coudres. La goélette, 
photographiée lors d'un passage à Québec, est la seule 
survivante de l’époque de la navigation à voile au 
Québec

W Place Quebec 
Place Laurier 

Bientôt Place Fleunde Lys
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automne/hiver
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20% à 50% de rabais
sur tous les tapis 
100% nylon, à en- $ 
dos coussiné 3

Prix de

99 $

a
99

SPECIAL DES FETES!
Tapis de cuisine

Ou sous-sol,
100% nylon, 
ovec motifs et 
endos cous­
siné traité ou 
Scotchguord 

Installation gratuite (surface plane)

$Y997 v.c.

Splush" ton sur ton
Super-
coussiné, $44199 
100% 
nylon. 10 V.C.

Installation gratuite (surface plane)

INSTALLATION et 
SOUS-TAPIS GRATUITS
Surveillez les nombreuses étiquettes rouges

Velours 100% nylon
$27.99 *x. $18.99 *x.

18! 14!
$15J9 *x. *Ciselé 100% nylon

$19.99 vx.

$| |99 S1C99

vx. vx.
et beaucoup d'autres spéciaux de $8.99 à $12.99 v.c.

PRELART 12' - 100% VINYLE
Choix immense de motifs et couleurs dans les marques 
renommées, telles que Armstrong et Domcor.

SUPER-SPECIAUX de

TV10 99

V.C.

OUAUTT
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L’INSTALLATION
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2 magasins pour mieux vous servir
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Livernois, entreprise familiale qui a vécu 125 ans
par Monique DUVAL
Du cognac à $1 la bouteille; 

de l'eau minérale de 10 cents 
a 40 cents; des sirops pour le 
rhume du docteur Lambert, 
du docteur Pasteur (contre la 
consomption) ou du docteur 
Coderre de 17 cents à $1.50; 
des pilules pour les reins ou 
pour le foie à 18 cents ou 38 
cents; voilà le prix que les 
clients payaient chez Liver­
nois au cours des années 
1910-11

Et au rayon des cosméti­
ques fard rouge ou blanc 
Roger et Gallet: 35 cents; 
bandoline pour lisser les 
cheveux: 20 cents; poudre 
d'or, d’argent ou de diamant 
pour les cheveux: 35 cents; 
gelée de concombre et de 
roses en tube: 10 cents; crè­
me pour le visage: 15 cents; 
préparations pour la beauté 
des mains": de 03 cents à 80 
cents En 1934, à l'occasion 
de la "restauration et de 
1 embellissement" de son éta­
blissement. Livernois offrait 
des grands spéciaux à sa 
"distinguée clientèle": gros­
ses boites de poudre, deux 
pour 25 cents; des parfums 
Guerlain. Coty ou Caron: de 
39 cents à 99 cents; de la pâte 
a dents deux pour 35 cents; 
un stemo pour 19 cents; trois 
poudres Johnson pour bébés 
pour 59 cents; deux paquets 
de lames de rasoirs pour 25 
cents, une balance pour $1.59 
et ainsi de suite. Pour un 
achat d au moins 50 cents, le 
client ou la cliente se voyait 
remettre un cadeau consis­
tant en une bouteille de 
parfum

La photographie, élément 
qui avait donné naissance à 
la maison Livernois, présen­
tait les prix suivants en 1910- 
11: appareil "du touriste par 
excellence" $10 ou $12; "ap­
pareils perfectionnés": de $15 
a $35: les films: de 15 cents à 
75 cents selon le nombre de 
poses". Une boite contenant 

un appareil Brownie, boite et 
poudres a développer, un 
rouleau de six "poses", de la 
poudre à fixer, un verre 
gradué, un agitateur en ver­
re. un chassis à imprimer, un 
paquet de papier velox, deux 
poudres de métal Quinol. 
trois plats a développer, une 
douzaine de caÇons, une 
douzaine de tissus secs, un 
livret d instructions: le tout 
se soldait a $4 45. Pour con­
server ses précieuses photos, 
on pouvait se munir d un 
'album d artistes" allant de 
09 cents a 35 cents
Depuis 1854

L histoire de la maison Li- 
vemois commence en 1854. 
quelques années à peine 
après 1 invention de la photo­
graphie et la concrétisation 
dune idée, conçue par 
Niepce de reproduire un des­
sin en le fixant par la lumiè­
re sure plaque de métal 
enduite d un vernis chimique 
sensible à son action. On sait 
que cette idée de Niepce fut 
continuée par son collègue 
Louis Daguerre qui y ap­
porta. à la suite d'intenses 
recherches, un développe­
ment et un système depuis 
lors connus sous le nom de 
daguerréotype"

Donc, en cette année 1854. 
un jeune de Québec. Jules- 
Benoit dit Livernois, forte­

ment intéressé à la photogra 
phie et "utilisant, pour la 
premiere fois chez nous, le 
daguerréotype, ouvrit un stu­
dio à Saint-Roch, rue Desfos­
sés, actuel boulevard Cha- 
rest 11 devait mourir très 
Jeune, à 35 ans, mais déjà son 
fils, Jules-Ernest, alors âgé 
de 15 ans, manifestait lui 
aussi de l'intérêt pour la 
photographie. En 1865, son 
père décédé, on le voit pren­
dre l'affaire en main, ailleurs 
cependant, car il quitte Sain- 
t-Roch pour s'installer rue 
Saint-Jean où se trouve au­
jourd'hui le fleuriste 
McKenna.

Avec le temps, Jules-Ernest 
Livernois ajoute, à la photo­
graphie, la vente de produits 
pharmaceutiques, remèdes et 
ordonnances de même que 
les cosmétiques. D'un pre­
mier mariage, il eut un fils, 
Jules, et d'une seconde union 
(veuf, il épousa la soeur de sa 
première femme), il devien­
dra pere d'un autre garçon, 
Paul. Le premier sera plus 
tard photographe et l’autre, 
médecin, et tous deux consa­
creront la carrière à l'entre­
prise familiale exerçant leur 
compétence respective.

C'est en 1889 que le père et 
ses deux fils s'installèrent 
dans la maison actuelle qui, 
sous sa forme actuelle, re­
monte à 1842. Selon l'abbé 
Honorius Provost archiviste 
au séminaire de Québec, elle 
a connu plusieurs propriétai­
res et locataires et a servi à 
différentes fins. Avec les ter­
mes anglais fréquents au siè­
cle dernier, elle fut tour à 
tour ou réunissant côte à 
côte. "Central House’ avec 
restaurant "Laurent Voyer, 
shoemaker". "Mme L. Voyer 
boarding house". "William El­
lison. importer of dry goods'.

En 1876-77, les archives 
signalent qu'il n'y a qu'un 
seul occupant qui est Jos. 
Dubé, "qu on dit tenir un 
saloon" (!) En 1880-81, arrive 
Moïse Blouin qui y installe 
"Central house and boar­
ding"; l'année suivante, un 
nommé Alphonse Noseda; en 
1882-83. la maison semble 
vacante, peut-être soumise è 
de la restauration; en 1883-84 
et les cinq années suivantes, 
les frères Lafrance. Jean- 
Baptiste et Zéphirin, tien­
nent le restaurant-hôtel "Cen­
tral House" avec trois portes 
d'entrée, côte de la Fabri­
que, rue Couillard et rue 
Gameau En 1889. enfin, ap- 
parait le nom Jules-Ernest 
Livernois avec l’inscription 
suivante, "photographe, fa­
bricant de produits pour la 
photographie" F.n 1893, il 
ajoute "wholesale importer 
in pure Chemicals, Drugs, 
Glass window, etc."

Dix ans après, soit exacte­
ment en 1903, Jules-Ernest 
Livernois confie la gérance 
de !a photographie à son fils 
Jules et la partie médicale et 
pharmaceutique à son autre 
fils, Paul, médecin qui mou­
rut. jeune cependant (44 ans) 
a la suite d'un empoisonne­
ment Jules Livernois travail­
la à 1 entreprise familiale de 
1894 à 1952. année de sa mort 
et son frère Paul de 1907 à 
1922. Quant au grand-père. 
Jules-Ernest il mourut en 
1933. Signalons que comme 
c'était la coutume de l'épo-
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M Victor Uvemois avec les trois générations de 
Livernois qui l’ont précédé, lui et son frère Maurice. De 
gauche à droite, Jules-Benoît dit Livernois. Jules-Ernest.
Paul et Jules

que. chacua d'eux vécut dans 
le Vieux-Québec "près de la 
pharmacie*.

Du vivant de Jules, il y eut 
avec lui ses deux fils, Victor, 
pharmacien, et Maurice, ad­
ministrateur. Le père décédé 
en 1952, ils continuèrent à 
diriger l'entreprise abandon­
nant cependant la photogra­
phie il y a quelques années. 
On sait qu'une importante 
collection de photographies 
Livernois est maintenant pro­
priété du ministère des Affai­
res culturelles; il y en a des 
milliers et elles touchent 
tous les domaines: paysages, 
quatre saisons, métiers, 
transports, vêtements, carna­
vals d'autrefois, sports, rues, 
portes, fortifications, édifi­
ces, bref, toute 1 histoire de 
Québec

Il y a quelques semaines, 
les frères Livernois ven­
daient leur maison à 1 hom­
me d'affaires Jules Gauvin. 
Et M. Victor Livernois, de qui 
nous tenons tous ces rensei­
gnements. se déclare très 
heureux de "voir qu'elle con­
naîtra une vocation aussi bel­
le que l'ancienne et qu elle 
continuera à avoir une place 
de choix dans la capitale. 
"Drugstore Livernois*. notre 
famille est très heureuse de 
voir le nom demeurer et la 
vieille maison conserver son 
cachet' Collmioo LivernoisLa maison Livernois au début du siècle
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Tout le monde parle des
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OL de réduction sur tous les tissus d'hiver et tentures en magasin. Ce 
sont les tissus à la mode, dont vous avez besoin pour votre garde- 
robe de la saison.

LOT DE 
LAINAGES

A carreau*, grand choix, 
150 cm de largeur

Reg. de $9 a $15 
REDUCTION de

LAINAGE A 
MANTEAUX

Grand choix de couleirs unies 
saisonnières, 150 cm de largeur

Rég. $10 è $40 
REDUCTION de

TISSUS
D'IMPORTATION
100% pure laine, mohair, 

tweed, pure soie unie, etc.

REDUCTION de

CHOIX DE 
TISSUS

Velours cardé, crêpe sol tai­
re. polyester, chollis, etc.

TOUT POUR 
LA DECORATION 

INTERIEURE

20,50%
de REDUCTION
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A NOS 2 MAGASINS
89, RUE ST-40SEPH EST (coin St-Ans<lme) 529-2903

Stationnement gratuit, coin Sf-Anselme et boul. Charest

1177, ROUTE DE L'EGLISE, STE-FOY 658-4422
» (face à Canadian Tire)

Stationnement à l'arrière du magasin, entrée par 
le Chemin Gomin.
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Une idee-tadeau

1 Offrez 
r nos bons dkfvafCUISSES DE 

POULET
Pour les marchands 

desservis par 
PROVIGO (DISTRIBUTION) INC

Division Québec

Fraîches 
avec dos 
la livre

Nous nous réservons le droit 
de limiter les quantités

POMMES 
MC INTOSH

Produit du Québec 
Canada de fantaisie 
emballage 5 livres

ORANGES SUNKIST
Navel, grosseur 163 
Produit de Californie
la douzaine

ÉCHALOTES
Produit des États-Unis

chacun

POIREAU
Produit 
du Québec 
chacun

POITRINES DE 
POULET
Fraîches, avec dos
la livre

115
ROULÉS AUX
OLUFS no
Bilopage "Egg Rolls” Ujjl
botte de 6 •

SAUCISSES
Roy
porc et boeuf
la livre

J 28
BÂTONNETS DE 
POISSON
Panés, surgelés | Zo
la livre JL

EAU DE VICHY
Cèles tins

32 once* .87
GROSSE BUCHE NOEL
Vaillancoun pâle vanille t% Q
recouverte de chocolat ^

750 gramme»

LAIT ÉVAPORÉ
Carnation

385 ml .50
EAU GAZEUSE
Pepsi-Cola

6 btlea 750 ml plus dtpAt 2 19

SOUPE
Aylmer
asperges ou consommé
10 onces .42
CAROTTES ENTIERES
Idéal chois movennes

19 onces 0 ^Jr Æ

POISVERTS
D'Albray no 1 et 2 

10 onces .43
SAUCE A LA VIANDE
Catelli

14 once»

mnuc

.69
ALIMENTS ASSORTIS
Heinz 
pour bébés
4 1/2 once* .29
MARINADES SUCRÉES

J 25Habitant

24 onces

ARACHIDES
Krispy Kernels espagnoles, 
blanches ou barbecue
850 grammes

239J
BONBONS DE NOËL
Weston assortis

350 grammes 0 àP

BISCUITS
Lido
météo et caramel
14 onces .99
PILES
Ray O Vac extra robustes 
no 4C2 ET 6D2
format de 2 l49
DÉSODORISANT
Secret 2 7
150ml JL
RASOIR
Bic

5 pour .89
DÉTERGENT LIQUIDE 
m 1 47
2 formata 750 ml

DÉTERGENT
Cascade
pour lave-vaisselle
65 onces 329
DÉSODORISANT
Glade Solid O ft
6 onces 0

PAILLES A LIQUEUR
Stone

hotte de 125 • 00 vo
i

OLIVES FARCIES
Coronation ^B O Q
manz. non placées H m» ̂
12 onces JL

MARGARINE
Fleischmann's 
4 huile de mais 
2 livres 265
COCONUT BLANC
Dalton rfa ft

7 onces 0
“PATES ALIMENTAIRES-

Catelli macaroni coupé, 
spaghetti ou spaghettis 
500 gran

KETCHUP
AUX

TOMATES
Heinz

32 onces

FARINE 
TOUT USAGE

Robin Hood
3,5 kilogrammes

MARGARINE
MOLLE

Monarch
la livre

.93

SUCREA 
GLAÇAGE

St-Laurent
1 kilogramme

.82
|le$ produits proi/igo

CONFITURE
Vachon fraises ou ^B
framboise* avec pectine fl
24 oncea JB

57

POIRES BARTLETT
Ardmona choix ■■ ■■
28 oncea • ^F

CHOCOLAT
Nellson
saveur* assorties
750 gramme*

39

VOTRE MARCHE VOUS 
EST REMBOURSÉ 
jusqu a concurrence 
de $100.
DANS [illustrées

CONCOURS
papier gagnai

CHEZ proiflgafn
prm/ibec
prm/ipop
protfi-soir

GRÂCE À
NOUVELLES ILLUSTRÉES

ASPERGES COUPÉES
Provigo choix
12 onces .79
CHAMPIGNONS
Provigo entiers ou tranchés
10 onces .931
MAIS EN CRÈME
Provigo
14 onces .39
BEURRE D’ARACHIDES ^
Provigo 1 ÎF
1 kilogramme  JErf

CAFÉ INSTANTANÉ
Provigo
10 onces 575
SAUCE À SALADE
Provigo
1 litre

l49

GELÉE
Provigo saveurs assorties
6 onces .49
GÂTEAU AUX FRUITS FRAJf iQ|
Provigo 11 *»2f 1
1 livre JR

ADOUCISSEUR DE TISSUS- --
Provigo 1 w U 1
128 onces JB j

COUCHES
Provigo premiers pas
botte de 24 389

PRIX EN VIGUEUR 
JUSQU’AU 8 DÉCEMBRE 1979.
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L histoire de Québec par ses rues

Antoine Gérin-Lajoie, journaliste et écrivain
par Monique DUVAL

Dans tous les pays libres 
du monde, la situation poli­
tique influence écrivains, 
poetes, chanteurs Nous n'é­
chappons pas à la règle, pas 
plus aujourd hui qu'hier

fluence considérable sur la 
population et Camille Roy 
appelait ce livre 1 "Evangile 
rustique de la race'. Le criti­
que Lemire poursuit. 'Jean 
Rivard fut longtemps le mo­
dèle que l'on proposait aux 
jeunes C est à ce titre sur­

tout qu il nous interesse en­
core aujourd'hui. Il présente, 
en effet, une des expressions 
les plus complètes d’une 
idéologie qui. pendant 
longtemps, a servi de support 
à l’idéal de survivance* 
(Dictionnaire des oeuvres

littéraires du Quebec")
En 1875, I écrivain 

journaliste devient traduc­
teur à rAssemblée législati­
ve puis, quatre ans plus tard, 
bibliothécaire du Parlement 
A l’instar de son beau-père 
Etienne Parent — il avait

épousé Joséphine Parent en 
1858 — il s’intéressa aux 
questions sociales, aida 1 ab­
bé Casgram, historien, à fon­
der "Soirées canadiennes' et 
"Foyer canadien* La premiè­
re partie de "Jean Rivard le 
défricheur* parut précisé­

ment dans 'Soirees canadien­
nes* en 1882 tandis que la 
seconde, intitulée 'Jean Ri­
vard. l économiste’ fut. elle, 
publiée dans "Le Foyer* en 
1864

L'oeuvre de Gérin-Lajoie

comprend aussi un travail 
historique "Dix ans au Cana­
da s arrête à I étude des 
faits politiques qui amenè­
rent la conquête de la res­
ponsabilité ministérielle, tra­
vail fort documenté qui ne 
parut qu après la mort de son

auteur Atteint de paralysie 
en 1880, Antoine Gérin- 
Lajoie mourut de cette mala 
die deux ans après soit exac­
tement le 4 août 1882 a 1 âge 
de 58 ans. (Guy Frégault; 
Encyclopédie Grolier; tome 
V).

7

/ AUTRE 
/ LOT DE ROBESX 

REQ. $50 A $112 
M0IHS RABAIS DE

*****

Au siècle dernier, le terme 
Québécois” était inconnu; on 
parlait plutôt de "Canadien 
français* et un homme de 
lettres, Antoine Gérin-Lajoie, 
composait une chanson enco­
re célèbre aujourd'hui et 
meme, occasionnellement 
chantée par des artistes 
etrangers comme Nana 
Mouskouri, par exemple Cet­
te chanson, elle avait pour 
titre "Un Canadien errant*, 
évoquait tout le drame des 
troubles de 1837-38 et leurs 
lendemains pour des patrio­
tes comdamnés à l'exil

laliberté
AU COEUR OU MAIL ST ROCH flips

(§>®

SPECIAUX DANS TOUS LES RAYONS!

Antoine Gêrin-Laioie. jour­
naliste et écrivain; il vécut 
de 1824 à 1882.

Cest 1 auteur de cette 
chanson, et surtout de "Jean 
Rivard, le défricheur*, du 
journaliste et écrivain. Antoi­
ne Gérin-Lajoie. que la ville 
a honoré en donnant le nom 
de Gérin-Lajoie" à une cer­
taine artère de la paroisse 
Saint-Pascal La rue "Gérin- 
Lajoie”. parallèle à I avenue 
Mgr Gosselin, unit les rues 
Dérochés et Adjutor-Rivard. 
pas tellement loin de place 
Bardy.

Attachement à la terre
C'est par 1 oeuvre littéraire 

principale de sa vie. "Jean 
Rivard”, qu Antoine Gérin- 
Lajoie a laissé un nom re­
marquable a la postérité, 
ouvrage qui a été inspiré par 
son grand attachement à la 
terre. Il était d ailleurs fils 
de cultivateur, ayant eu com­
me père et mère Marie- 
Amable Gélinas et Antoine 
Gérin-Lajoie de Yamachiche

Ne le 4 août 1824. il quitta 
la maison parternelle à l'àge 
de treize ans pour aller étu­
dier à Nicolet où il eut la 
chance d'avoir, parmi ses 
professeurs. 1 historien 
Ferland Dès lors, ( adoles­
cent se fit remarquer par son 
talent pour les lettres

Il avait 18 ans lorsque le 
collège fit jouer une tragédie 
en vers écrite par lui Portant 
le titre de "Le jeune Latour*, 
cet ouvrage devait plus tard 
être repris pour le "Répertoi­
re national"

La composition du "Cana­
dien errant* se situe égale­
ment dans ses années de 
collège, ému qu il était par 
les événements de 1837-38.

Regard vers 
les Etats-Unis
Comme plusieurs de ses 

compatriotes, le jeune Antoi­
ne Gérin-Lajoie fut attiré 
vers les Etats-Unis croyant y 
faire fortune mais il n'y de­
meura que quelques semai­
nes et revint au Canada

C'est donc vers les années 
1845 qu on le voit entrepren­
dre sa carrière journalisti­
que et littéraire II entre 
d abord à "La Minerve*, s’in­
corpore à diverses sociétés 
culturelles et patriotiques 
comme la Saint-Jean- 
Baptiste et l'Institut cana­
dien. entreprend l'étude du 
droit

En 1848. il est admis au 
Barreau et. 1 annee suivante, 
entre dans le fonctionna­
risme. demeurera aux Tra­
vaux publics jusqu à ce que 
Toronto devienne le siège du 
gouvernement.

Dans son journal intime, il 
écrit la nostalgie qu il a de la 
terre et son goût de devenir 
cultivateur. Ce désir, jugé 
littéraire* par ses biogra­
phes. se traduira par la pu­
blication de 1 ouvrage princi­
pal de sa vie "Jean Rivard le 
dcfricheur*. Selon le critique 
Maurice Lemire, 'Antoine 
Gerin-Lajoie. en écrivant ce 
roman, n'ambitionnait nen 
de moins que le salut de tout 
un peuple S il est loin d'a­
voir atteint ce but. il n’en a 
pas moins exercé une in-

GROUPE SPECIAL 
ROBES DES FETES

Modèles cocktail avec 
boléro ou modèles réguliers. 

Confection impeccable en 
polyester, chiffon ou 

acrylique. Bon 
choix de couleurs 

unies ou imprimées. 
Grandeurs 5 à 15 et»

8 à 20.
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GAGNEZ VOTRE
MARCHE
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UN GAGNANT 
CHAQUE JOUR 
JUSQU'A NOEL

Un marché familial 
incluant une grosse

j DINDE DE 15 LIVRES

Non! U magasin Laliberté n’est pas un marché 
d'alimentation. Cette promotion est un» façon 
nouvelle 4» «Are merci à notre clientèle. Les 
gognonts auront fa privilège d» faire faur mor- 
<hé «fat Fêtes 6 l'épicerie d» faur choix pour un 
montai* détarmlnê. Choque facture datée en­
tre le 21 novembre et fa 24 décembre 1979 
donne une chance. MuMplloi va* chances en 
faisant tous vos achats dm Fêtes chez loR-
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hier et aujourd'hui

Autre démarche en 
vue de rapatrier la 
maquette DuBerger

par Monique OUVAL
La Société Saint-Jean- 

Baptiste de Québec revient à 
la charge au sujet de la 
maquette DuBerger mais 
change sa tactique. Recon­
naissant. selon les propres 
mots de l'ingénieur René 
Robitaille. chargé du dossier 
"que le premier ministre 
Clark a d'autres problèmes 
en tête actuellement', on a 
décidé de s'adresser, pour le 
moment, au grand responsa­
ble de la Corporation des 
musées nationaux dont (ait 
partie le musée de la guerre 
où est conservée la fameuse 
maquette faite au siècle der­
nier. M. Sean B. Murphy, 
président

entre-temp». logée, l’ordre en 
conseil, temporairement, en 
attendant* lorsqu'il parle du 
dépôt de la maquette aux 
Archives du Canada Consé­
quemment. on demande la 
révision de son texte 'pour 
mentionner au complet le 
seul document officiel con­
cernant le destin de la pièce'

La SSJB croit qu'il devrait 
y avoir une entente entre la 
Corporation des musées na­
tionaux et Parcs Canada pour 
la relocalisation et l'entre­
tien de l'oeuvre qui appar­
tient au gouvernement du 
Canada et qui continuerait à 
être sur son territoire étant

installée au musée du parc 
de l'Artillerie. Il n’est pas 
question pour la corporation, 
signale-t-on. de vendre, d'é­
changer. de donner ou d’alié­
ner de quelque façon le 
précieux objet mais de le 
déposer à Québec, dans un 
bâtiment, propriété fédérale, 
gérée par une organisation 
fédérale

Copie de cette lettre est 
envoyée au premier ministre 
Clark, à MM Flynn. Fraser. 
MacDonald. taSalle respecti­
vement ministres de la Justi­
ce. de l'Environnement, se­
crétaire d'Etat et ministre 
des Approvisionnements
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La maison Gore, sise au 8, rue des Cascades, à Beauport

La maison 
Gore est 
déclarée 
historique

La maison Gore, sise au 8. 
rue des Cascades, à Beau 
port, vient d'être classée mo 
nument historique par le mi 
nistêre des Affaires culturel­
les du Québec Le titulaire. 
M Denis Vaugeois. a de plus 
manifesté son intention d'en 
appuyer la conservation et la 
mise en valeur

Les caractéristiques archi­
tecturales de cette maison et 
les recherches historiques 
permettent de situer sa cons 
truction entre 1790 et 1822 
Elle fut acquise par diffé­
rents propriétaires, dont le 
dernier fut George Henry 
Gore jusqu'en 1978 La mai 
son Gore se distingue par son 
gabarit imposant la presen 
ce des murs coupe-feu. le 

i* soirU aguoa umii—h nombre et l'ordonnance des 
ouvertures

Dans une lettre signée par 
le président de la SSJB, le Dr 
J-Edouard Richard, on re­
prend l’ouvrage récemment 
publié par M. Bernard Po­
thier sur l’histoire de la 
maquette et on conteste cer­
tains passages Ainsi, au cha­
pitre six intitulé *Un don au 
Canada’ l'auteur écrit que 
McCord fut le premier à 
demander le retour de la 
maquette au Canada 'Pour­
tant. affirme la SSJB. les 
citoyens de Québec ont été 
les premiers à le faire par 
l'intermédiaire d'un comité 
formé en 1908 pour la célé­
bration du tricentenaire de 
Québec *

De plus, on comprend mal 
que nulle part M. Pothier 
n'ait fait état de l'arrêté en 
conseil P C. 2105M du Conseil 
privé du Canada approuvé le 
9 juin 1908. document impor­
tant dont l'authenticité est 
corroborée par le ministère 
de la Milice et de la Défense 
et la lettre du colonel Fiset. 
Ce document, de plus, établit 
clairement toujours selon la 
SSJB. que c’est l'armée cana­
dienne et non le Dr Doughty, 
alors archiviste du Canada, 
qui avait négocié avec Lon­
dres le retour de la pièce

Cet arrêté en conseil, signé 
sir Wilfrid Laurier, premier 
ministre du Canada, entériné 
par lord Grey, gouverneur 
général du Canada, le 9 juin 
1900. fixait le sort définitif de 
la maquette. La lettre du 20 
juillet 1908. adressée au Dr 
Doughty par le colonel Fiset 
mentionne l'ordre en conseil 
et ajoute: 'que le 'model* soit 
logé dans un bâtiment des 
Archives en attendant réta­
blissement d’un musée mili­
taire à Québec*

Constatant que M. Pothier 
ne mentionne nulle part 'qui 
devra construire et garder le 
musée militaire à Québec ni 
quand il sera construit*, le 
mandataire de la lettre se dit 
en droit de se demander si M. 
Pothier n'aurait pas omis 
délibérément de mentionner 
les mots 'en temps et lieu.

Bâtiments 
rénovés à 
l'aide de 
subsides

Le ministère des Affaires 
culturelles a annoncé, hier, 
par le biais d'un communi­
qué. le versement d'un mon­
tant de $144.488 à titre de 
contribution pour des tra­
vaux de rénovation et d’en­
tretien de sept immeubles 
situés dans l’arrondissement 
historique de Québec et de 
trois immeubles de Elle 
d’Orléans.

Il s'agit de constructions 
sises au 883. rue Saint- 
Vallier ($6.131). 57, rue Sain­
te-Anne ($35.000), 8. rue Petit- 
Champlain ($41.082). 854. rue 
Saint Vallier ($10.955). 
1112—1116. rue Saint-Vallier 
($7.500). 6—8. rue Saint-Denis 
($10.000). 3854. avenue Roya­
le. à Sainte Famille ($6.800). 
26—22. rue du Quai, i Sainte- 
Pétronille ($12.000). et l'égli­
se Saint-François, monument 
classé en 1957 ($15.000)

Par ailleurs, une subven­
tion de $30.000 a été accordée 
par le ministère des Affaires 
culturelles pour des travaux 
de sauvegarde â la vieille 
école de Saint-François, ile 
d'Orléans Une fois les tra­
vaux complétés, l'école, qui a 
été classée en 1966. sera 
utilisée à des fins rommu 
nautaires et culturelles

Soulignons qu’en vertu de 
la loi sur les biens culturels, 
les propriétaires de maisons 
sises dans les limites d'un 
arrondissement historique 
ont droit à une aide financiè­
re du ministère des Affaires 
culturelles pour effectuer 
des travaux à leur maison, 
sur avis favorable de la Com- 
m.Mion des biens culturels
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RLLECHRRTES REDUCTIONS SUR TOUS NOS MANTEAUX 0 HIVER POUR OMS RU Ï

Coupe dernière mode en 
tissu 100% laine. Couleurs 
gris, camel, marine ou bour­
gogne. 5 à 13.

ELEGANTS 
MANTEAUX 
100% LAINE 
REG. $190 
SPECIAL

MANTEAUX EN 
MOLLETON

dames et demoiselles
Couleurs marine, gris, ccmet ou baux 
gogne 2 jolis modèles au choix

REG. $140
SPECIAL AVANT NOEL

POPULAIRE
CANADIENNE

EN MOLLETON
Modèle avec pratique capuchon 
Chaude doublure de plaid. Choix de 
mon ne. bourgogne ou gris. 5 6 13.

SPECIAL AVANT NOEL

69"

25%

SUR TOUS NOS 
ACCESSOIRES 
DE FOURRURE

Cols, boas, tours de cou, etc. Un 
moyen élégant et confortable de 
rehausser l'apparence de votre 
nouveau manteau ou costume

25%

SUR TOUS NOS 
MANTEAUX D'HIVER 

A PRIX REGULIER 
POUR DAMES

Ultra-suède, Agneou renversé, 
peau de porc, bouclé, worsted, 
mouflon, 100% laine, popeline, 
etc

MANTEAUX 
en nylon ou 
antron piqué

Variété de modèles et couleurs 
pour plaire à tous les goûts.

99désassortie*

Réf. $96 
SPECIAL

•rsi 9 à V et
II* i 24*

REG. $110 
SPECIAL

MANTEAUX 
en imitation 
de fourrure

Imitation de seal, vison, etc.
Noir, brun ou beige. 6 à 20 et
16Va à 24V,.

RE8. $90

SPECIAL 
AVANT NOEL 59”
RE6. $1» QA99
SPECIAL 

AVANT NOEL o9

MANTEAUX LOT DE MANTEAUX
en peau 
de porc

en tweed ou 
tout laine

Mognrfiques et confartcèJm marteaux en 
peau de porc chaudement doublés de borg 
Coulesrs antilope, expresse, gaucho Grorv 
deas régulières 8 à 18 et petites 6 à 16.

Disponibles en 3 modèles dernier 
cri. Choix de beige, gris, camel, 
brun. 5 à 13.

RE6.
$325

SPECIAL

RE6.
$220

SPECIAL

laliberté
AU COEUR OU MAIL ST-ROCH
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Le code 
du travail 
doit être 
mis à jour

(PC) — L'Union des munici­
palités du Québec (UMQ) a 
réclamé, hier, d importantes 
modifications au code du tra­
vail pour améliorer les rela­
tions de travail en milieu 
municipal.

Dans un mémoire présenté 
aux ministres du Travail et 
des Affaires municipales. 
MM Pierre-Marc Johnson et 
Guy Tardif, par le président 
de l'UMQ, M Jacques
0 Bready, maire de Sher­
brooke. l'organisme exige 
des changements législatifs 
t>ur I arbitrage des diffé­
rends, sur les services essen­
tiels et sur la syndicalisation 
des policiers et des pom­
piers.

L'Union des municipalités 
exige la nomination d arbi­
tres permanents et à temps 
plein pour juger des diffé­
rends qui opposent les muni­
cipalités du Québec à leurs 
90.000 employés syndiqués.

De plus, l'UMQ réclame 
que soient considérés comme 
services essentiels le fonc­
tionnement des usines de 
traitement d'eau et la répara­
tion des conduitesd'eau pota­
ble. Ces services devraient 
être assurés en dépit d’une 
grève légale, croient les diri­
geants municipaux.

Enfin, 1 organisme considè­
re qu'il est "illogique’’ que 
tes policiers municipaux fas­
sent partie du même syndicat 
que les autres employés d’u­
ne municipalité. Il y a là un 
conflit d intérêts puisque le 
policier, lui-même syndiqué, 
est appelé à représenter 1 au­
torité municipale auprès des 
autres syndiqués.

"Nous souhaitons ardem­
ment que le législateur trou­
ve dans nos propositions
1 impulsion nécessaire pour 
légiférer rapidement", con­
clut le mémoire présenté par 
le président O Bready, de 
l Union des municipalités.

La femme 
gagne 
toujours 
moins que 
l'homme

OTTAWA (PO — Les salai­
res perçus par les Canadien­
nes restent inférieurs à ceux 
des Canadiens, révèle un rap­
port gouvernemental.

Selon le document, qui n’a 
pas encore été publié, cet 
écart salarial est d ailleurs 
honteux.

Le rapport, préparé par ta 
section féminine du ministè­
re fédéral du Travail, assure 
que cette différence, en dol­
lars. s'est encore creusée au 
cours des années soixante- 
dix.

Si les Canadiennes ont au 
cours des dernières années, 
vu leur salaire majoré davan­
tage que les Canadiens, ces 
derniers restent toujours 
mieux rémunérés, ajoute le 
rapport

Examinant les revenus des 
hommes et des femmes entre 
1972 et 1977. le document 
gouvernemental assure que 
leur différence avait été ac­
centuée passant à 55.6 pour 
100

En 1977. le salaire moyen 
d une femme travaillant à 
plein temps était de $9.143 
comparativement à $15.818 
pour un homme. En 1972. ces 
chiffres étaient respective­
ment de $5.166 et $9.455

Stanfield 
repart en 
mission

OTTAWA (PO-M Robert 
Stanfield reprend sa mission 
au Proche-Orient destinée à 
sonder l’attitude des pays 
arabes à l’égard du gouver­
nement canadien.

L ancien chef du Parti con­
servateur a quitté Rome au- 
lourd hui à destination de 
l’Afrique du Nord, avant de 
regagner le Canada II doit 
remettre son rapport au pre­
mier ministre Clark au début 
de l’an prochain. C est M 
Clark qui a annoncé hier la 
nouvellle tournée de M. Stan­
field. au cours d’une période 
de questions aux Communes

Lors de sa première tour­
née. le mandat de M Stan­
field était destiné à voir 
quelle était l’attitude des 
pays arabes à la suite de la 
promesse électorale contro­
versée faite par les conserva­
teurs de déménager I ambas­
sade canadienne de Tel-Aviv 
à Jerusalem
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SUPERBES 
CHAPEAUX 

DE FOURRURE 
A PRIX DE 
REDUCTION 

POUR DAMES
RENARD

Chapeaux en Flancs de 
Renard norvégien roux.

Réf. $65 4Q95 
Spécial

CHAT
Chapeaux en Chat sauvage 
naturel.

Rég. $155 4 4 Q95
Spécial I I w

CHAT LYNX
Chapeaux en Chat Lynx 
naturel

USff *225
LOUP

Chapeaux en Loup naturel.

Rég. $156 4 4 Q95
Spécial I I JJ

RAT MUSQUE
Chapeaux en Rot musqué 
naturel uptone.

Rég. $115 QQ95
Spécial

Rég. $100 7095
Spécial f ^

RENARD
Chapeaux en Renard Nor­
végien bleu ou teint Lynx.

•fcff 149“
Rég. $310 4 CQ95
Spécial f

VISON
C ho peaux en Vison pastel 
naturel foncé, demi-buff, 
teint noir, croisé noir, croisé 
brun.

Rég. $215 4 7095
Spécial ||9

Rég. Si» 4 QA
Spécial 109

*

Q

AU RAYON DE LA LINGERIE ^ AU 2
Séduisants peignoirs 
en ratine de velours
Un cadeau qui sera des plus appréciés à Noël. Belle f 
gamme de couleurs pour plaire à tous les goûts.
p.m.g. m ^nn

Rég. $72 M 099
Spécial avant Noël

ROBES DE NUIT I ROBES DE NUIT
Confection de polyester dons 
un bon choix de couleurs unies 
ou imprimées. P.M.G.

Rég. $16 à $25 
Spécial avant Noël

Confection de finette à car­
reaux. Tons bourgogne ou tur­
quoise. P.M.G.

Rég. $27
Spécial avant Noël

PYJAMAS
Confection de polyester et co­
ton. Voriété de couleurs. 
P.M.G.

Rég. $35
Spécial avant Noël

PYJAMAS I 
D'INTERIEUR

Pratique, elegant et confortable. Con­
fection de rotîne de velours dons une 
belle gomme de couleOrs. XP.P.M.G. *

Rég. $70
Spécial avant Noël

ENSEMBLES 
DE NUIT

Comprenont peignoir et robe de nuit. 
Confection d'Antron et nylon. Ivoire, 
menthe et lilos. P.M.G.

Ré*. $80 à $80 
Spécial avant Noël

ENSEMBLES 
DE NUIT
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Comprend robe de nut et petgnou en 
nylon et Antron Bourgogne, brun ou :v 
fur que* se P MG

Rég. $60 à $80 
Spécial avant Noel

’45 *
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S.V.P. Aucune commande postale ni téléphonique.

VETEMENTS DE BASE MARQUES REPUTEES
. . SUR VETEMENTS OE 

BASE DE MARQUE
n. iiCHANTELLE

Confection de dentelle 
et Lycra. Beige, noir 
ou blanc. 34 à 42 B,
C.O.

_ . SUR VETEMENTS DE 
°L BASE DE MARQUE

"FELINA"
Confection de dentelle 
et Lycra. Beige et 
blanc. 32 à 38 et 34 à 
40 B. C, D.

4 LOTS DE OOSTUMES POUR DAMES
Un choix vraiment incomparable de modèles et tissus tels que: velours, 100% 
bine, velours cordé, bouclé, tweed, gabardine, polyester et viscose, flanelle, etc. 
Couleurs les plus en vogue. 5 à 15, 6 à 20 et I6V2 à 24V2.

Rég. $90 à $125 
Spécial avant Noël

Rég. $130 è $152 
Spécial avant Noël

Rég. $156 è $196 
Spécial avant Noël

Rég. $206 à $270 
Spécial avant Noël

|9949" 64" 74" 109
4 SUPER-VALEURS POUR DAMES JUNIOR

A LA BOUTIQUE "CHARIVARI" SUR LA MEZZANINE AU 2a

PANTALONS 
JUPES ET 
BLOUSES

Modèles »por» don» un 
grand choix de tiuu» et 
couleur»

VALEURS 
JUSQU'A $50 

Spécial 
Avant Noël

LOTOE
BLAZERS

Modèles variés. 
Belle gamme de 
couleurs.

VALEURS 
JUSQU A $00

Spécial

COSTUMES 
2 ET 3 
PIECES

Rég. jusqu à $146

5T
Rég. jusqu à $126

49*

LOT OE 
CHANDAILS 

REDUITS DE

Modèles et co­
loris variés. 
P.M.G.

D'ESCOMPTE SUR 
NOS VETEMENTS 
SPORT DE LA SAISON

POUR DAMES
• BLAZERS Valeurs jusqu'à $106 MOINS 25%

• JUPES Valeurs jusqu à $76 MOINS 25%

• PANTALONS Valeurs jusqu à $46 MOINS 25%

• VESTES Valeurs jusqu'à $36 MOINS 25%

Confection impeccable en corduroy ou 
lainage. Gris, vert, beige, brun ou 
plaid de couleurs assorties. 5 à 18 
ans.

X

D'ESCOMPTE SUR NOS 
COORDONNES EN 

RATINE DE VELOURS 
POUR DAMES

BLAZERS Valeurs $60 et $66 MOINS 26%

JUPES Valeurs $31 MOINS 25%

PANTALONS Valeurs $33 MOINS 25%

VESTES Va lean $38 MOINS 25%

CHANDAILS Veleun $36 MOINS 25%

Confection en ratine de velours 
côtelé taupe, rouille ou beige. 8 
à 18 ans et 38 à 44.

2 LOTS DE JOLIES 
BLOUSES A SOLDER 

POUR DAMES
Belle confection en crêpe, coton ou 
polyester. Choix de couleurs unies ou 
imprimées. 6 à 20. Manches longues 
ou courtes.

Rég. $20 è $30 
Spécial avant 

Noël

Rag. $30 è $45 
Spécial avant 

Noël
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UN GAGNANT CHAQUE 
AUTANT DE FACTURES
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GAGNEZ VOTRE 
MARCHÉ DES FÊTES!
UN MARCHE FAMILIAL INCLUANT UNE CROSSE DINDE DE 15 LIVRES

CHAUD PALETOT 37"
en mouton renversé

Un paletot qui vous apportera chaleur et confort tout 
au long de l’hiver. Choix de brun, cognac ou gris. 34

SPECIAL. $4)lfA 
AVANT NOEL Æ f M

CANADIENNE TOUT CONFORT
avec capuchon détachable

Confection 85% laine et 15% polyester. Gris ou bei­
ge. Chaude doublure à carreaux. 2 poches. 36 à 46.

SPECIAL.
AVANT NOEL

CHICS COMPLETS 3 PIECES
Des complets dernière nouveauté avec 
élégante petite veste. Confection 100% 
laine ou polyester et laine dans un beau 
choix de teintes et motifs. Grandeurs: 36 
à 46 régulier et court et 40 à 46 corpu­
lent régulier et court.

GAGNANT CHAQUE JOUR JUSQU'A NOEL
AUTANT OE CHANCES

CASQUES DE FOURRURE EN SPECIAL
VALEURS 

JUSQU'A $149
SPECIAL 

AVANT NOËL

Chat sauvage naturel ou 
teint. Rat musqué naturel ou 
teint Loutre. Castor retou­
ché.

-*sæ

Un cadeau
toujours

apprécié!

PYJAMAS 
DE BONNE 
QUALITE

Confection de polyester et co­
ton focile d'entretien sons re­
passage. Couleurs unies bleu, 
vert ou beige. Grv A-B-C-D.

SPECIAL AVANT NOEL

È: f '. 'jéhàMàÊL

CHEMISES
SPORT
à carreaux

Confection de polyester et coton lo­
vez et portez Motifs à carreaux 
dans les couleurs les plus populaires

99SPECIAL
AVANT

NOËL

CHEMISES 
DE TOILETTE

Confection de polyester et coton sons 
repassage. Couleurs unies blanc, 
bleu ou écru. MVi à I6V2.

SPECIAL 
AVANT 
NOËL

VESTONS SPORT 
EN CORDUROY

pour hommes et jeunes gens
Genre blazer pratique et élégant. Tissu cor­
duroy en couleurs unies ou polyester et laine 
à motifs discrets. Grandeurs 36 à 46 régu­
lier.

SPECIAL
AVANT
NOËL
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Le mouvement Cursillo est bien établi au Québec
mai» plutôt par le choix qu'exercent 
les dirigeants Ceux-ci pointent des 
milieux qui leur semblent propices à 
une revitalisation chrétienne et identi­
fient des hommes et des femmes, dans 
ces mêmes milieux, qui seraient prêts 
à vivre l'expérience du Cursillo

M. Jean-Marie Vézina signale que 
cette experience dure trois jours Du 
jeudi soir au dimanche, les personnes 
choisies se retirent dans un lieu ou on 
les conduit à expérimenter ce qu'est la 
dimension divine de leur vie

'Le Cursillo. dit-il. nous fait retrou­
ver notre être tel qu’il devrait être 
Chacun se découvre lui-même et dé­
couvre l'autre et le Christ. Chacun 
expérimente ce que peut être l'Eglise 
vivante’

Le Cursillo ressemble-t-il aux re­
traites d'autrefois? Nos interlocuteurs 
affirment que le Cursillo procède 
différemment, il fait appel aux échan 
ges entre tes participants, à des 
techniques d'animation 'Les masques 
viennent à tomber', ajoute M Vézina

De son côte le père Bruno Lacroix 
precise que les gens viennent à décou 
vrir. pendant ces trois journées inten­
sives. ce qu'est une vie avec le Christ

qui ont vécu cette rencontre en profon 
deur avec eux-mêmes, avec les autres 
et avec Dieu, la possibilité de se 
regrouper et d'assister, chaque semai 
ne. à des réunions de ressourcement 
Ainsi se constituent des groupes où se 
partagent Jésus et la foi

Fait à remarquer, le Cursillo n a 
pas d activités à proposer à ses mem­
bres Il aide chacun à découvrir sa 
vocation et c'est à chaque personne à 
vivre ensuite cette vocation et à 
rayonner dans son milieu "Le Cursillo. 
dit M Jean-Léo Beauséjour. vise à 
influencer les milieux et les structu 
res. Tout cela s'appuie sur l'étude de 
la Bible et la prière*

par Jean MARTEL

Sans bruit, de façon presque ma 
perçue, un nouveau mouvement a fait 
son apparition dans I Eglise le Cursil­
lo Déjà, au Québec, dans la foulée des 
transformations qu'a subies l'Eglise 
de chez nous. 20.000 hommes et fem 
mes ont adhéré au Cursillo Ils ont 
réalisé que le christianisme peut être 
joyeux et que ce n'est plus la loi qui 
les tient mais l’élan intérieur qui les 
pousse à agir

Trois Québécois ont bien voulu 
exposer pour LE SOLEIL l'histoire du 
Cursillo. les grandes lignes, les objec­
tifs et les moyens de ce mouvement qui 
sonne si étrangement à nos oreilles. Ce 
sont M Jean-Marie Vézina, président 
du mouvement dans le diocèse de 
Québec, le père Bruno Lacroix, anima 
leur spirituel et M Jean-Léo Beausé­
jour. animateur spirituel adjoint

Fonde par des laïques en Espagne, 
plus particulièrement dans l'ile de 
Majorque, en 1949 le Cursillo a tra 
versé l'océan Atlantique pour gagner 
I Amérique du Sud. puis les Etats-Unis 
et. enfin, le Canada en 1965 Fait à 
signaler, le Québec est le seul milieu 
francophone au monde où le Cursillo 
s'est répandu
Le choix d en haut

Le Cursillo n'est pas un mouve­
ment auquel adhère qui veut En bref, 
le recrutement ne se fait pas par 
l’adhésion spontanée des personnes.

Laïques responsables

Le père Lacroix signale qu il y a 
actuellement dans l'Eglise une atten­
te: on attend qu'il y ait des laïques qui 
deviennent de plus en plus responsa­
bles de leur Eglise et qui vivent une 
vie chrétienne dans leur milieu

Il souligne combien il peut être 
stimulant pour des prêtres de côtoyer 
des laïques qui veulent construire leur 
Eglise *Au contact de tels laïques, des 
prêtres ont été réanimés dans leur 
ministère; ils ont senti qu’ils n'étaient 
pas seuls à partager leur foi et leur 
charge pastorale, cela leur a donné un 
elan apostolique De fonctionnaires 
ecclésiastiques qu'ils étaient, des pre 
très sont devenus des pasteurs Ils ont 
trouvé un second souffle*

mm
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le pere Bruno Lacroix au centre, et M Jean-Ma ne Vézina. président du

Le partage

Il ne faudrait croire que tout se 
termine avec ces trois jours. Il y a le 
*post-Cursillo* qui dure toute la vie 
Le mouvement offre à ceux et cellesCETTE SEMAINE A 

NOTRE BOUTIQUE 
SPORT ACTIF AU 
\ SOUS-SOL!

laliberté La démarche de Theresa Kane 
jugée comme un geste de foi

AU COEUR OU MAIL ST-ROCH

Le groupe international constate 
que. désormais, nous savons que le 
respect des libertés fondamentales 
exige que soit éliminée toute discrimi­
nation, qu'elle soit fondée sur le sexe, 
la race, la couleur, etc. Cela implique 
à l'évidence, selon le groupe, que 
soient reconnus la pleine dignité des 
femmes et les droits et les aspirations 
qui en découlent, ceci non seulement 
pour elles-mêmes, mais pour toute la 
communauté chrétienne

Le groupe international "Femmes 
et hommes dans l'Eglise* considère 
comme un authentique geste de foi la 
démarche qu'a faite la religieuse 
Theresa Kane devant le pape Jean- 
Paul II à l'occasion du voyage que 
celui-ci effectuait à Washington Ce 
groupe apprécie qu'une religieuse ait 
respecté le sens profond du ministère 
du pape jusqu'à porter sincèrement 
devant lui les convictions, l'attente et 
l'espérance de plusieurs personnes

Dans un communique de presse, le 
groupe "Femmes et hommes dans 
l'Eglise”, dont le secrétariat interna­
tional est à Bruxelles, en Belgique 
declare se réjouir que le pape défende 
avec tant de vigueur les droits de 
I homme En effet, devant 1 Assemblée 
générale des Nations unies, le pape a 
rappelé sa foi dans les droits fonda­
mentaux de I homme, dans la dignité 
et dans la valeur de la personne 
humaine, dans l égalité des hommes et 
des femmes

Mgr Valois: 
"Les jeunes 
ont besoin 
de témoins 
signifiants"

Quelles sont les voies et 
impasses d une pastorale des 
vocations au niveau secon­
daire? Tel était le thème 
d une session de l’Associa­
tion des directeurs dioce 
sains de la pastorale des 
vocations, tenue à Montréal 
dernièrement. Un groupe de 
spécialistes, composé de qua­
tre personnes impliquées 
dans le milieu scolaire, a mis 
en évidence le fait que "les 
impasses l'emportent sur les 
voies en ce qui concerne la 
pastorale des vocations à l'é­
cole”. D'autre part, il est 
apparu important de miser 
sur une pastorale des jeunes 
en milieu autrè que l’école et 
"d'offrir aux jeunes des lieux 
de vie. des projets et des 
activités où ils se découvrent 
en partageant avec les au­
tres". Selon Mgr Valois, évê­
que de Saint-Jérôme, les jeu 
nés ont besoin de témoins 
signifiants’ qui vivent en co­
hérence avec "ce en quoi ils 
ont foi" et qui savent pour 
quoi ils ont consacré leur vie 
en réponse à un appel speci 
fique

CONFORTABLES
SOULIERS DE

i*- 0

Des souliers de marques 
réputées: Noturalizer, St- 

Tropez et Monte Cork». 
Plusieurs modèles au choix 

en cuir verni noir ou brun. 
» Pointures.- 5 à 9AA et 8.

SPECIAL

Ontario: 
projet de 
loi pour 
surveiller 
les cultes

AU 2* ETASE

Un projet de loi destine a 
surveiller les cultes religieux 
a été présenté à l’Assemblée 
législative de l'Ontario Pre 
senté par un député de I op­
position libérale, ce projet 
de loi propose l'établisse­
ment d une commission qui 
aurait l'oeil sur les cultes 
religieux et les groupes para 
religieux Selon ce projet, 
tout culte ou groupe qui 
cause des troubles mentaux 
ou des blessures physiques 
chez un de ses membres 
serait obligé de rembourser 
la Régie de l'assurance 
maladie de l Ontano. pour 
les traitements médicaux que 
subirait la ivictime ,

D ESCOMPTE SUR TOUS NOS
ET ENSEMBLES DE SKI DE FOND

NON REDUITS POUR MMES ET HOMMES lalibertéGrand choix de couleurs les plus en vogue. Modèles avec pantoion à la taille ou à 
bavette et bretelles. Pour dames et hommes P.M.G.

PLAN MISE DE COTE ET COMWTIONS FACILES
NU COEUR OU Mill ST ROCM
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religion

La basilique de Quebec

Fête de la
Vierge
immaculée

Le 8 décembre, les Qué­
bécois sont invités à venir 
célébrer la fête de 11m- 
maculée-Conception à la 
basilique de Québec Cet­
te cérémonie aura lieu à 
19hl5 et elle sera prési­
dée par le cardinal Mau­
rice Roy. assisté de ses 
auxiliaires. Elle common 
cera par une procession 
autour de 1 église et par 
la bénédiction de l icône 
de la Vierge par le pas­
teur grec Papa Georgiou 
Pour marquer l'Année in 
ternationale de l'enfant 
au cours de cette célébra­
tion. la petite maitrise 
interprétera des chants, 
ira porter les offrandes à 
I autel et fera la consé­
cration des familles à 
Marie

Pour les catholiques, la

mère de Jésus demeure 
celle qui a vécu le plus 
intensément l'intériorité, 
la disponibilité et la con­
fiance en Dieu. Rappe­
lons que la basilique de 
Québec fut consacrée à 
llmmaculée-Conception 
en juillet 1666 par Mgr de 
Laval Les organisateurs 
de cette fête du 8 décem­
bre signalent qu ils veu­
lent faire de cette célé­
bration 1 occasion de fa­
voriser l'unité autour de 
la Vierge Cette cérémo­
nie permettra aussi à 
ceux qui seront présents 
de réaliser que la basili­
que est l'église non seule­
ment des paroissiens, 
mais de tous les catholi­
ques de la région de 
Quebec. La liturgie sera 
animée par le père Ar­
mand Chouinard.

Témoignage de 
Bob Dingman

Le prochain dejeuner- 
causerie d Acte-Québec 
permettra à l’assistance 
dèntendre le témoignage 
de Bob Dingman qui a 
consacré sa vie à s'occu­
per des jeunes de Mexico

Apres avoir vécu une en­
fance dont il dit qu’elle 
fut 'un enfer de souffran­
ce*. Bob partit de chez lui 
à l’âge de 15 ans pour 
devenir, durant les an­
nées qui suivirent, "amer, 
agressif, frustré et plein 
de haine' Le soir même 
où il devait s’enlever la 
vie. un jeune homme l’a­
mena à une veillée de

pnere II connut alors, 
après une simple prière 
faitesurlui par des parti­
cipants. ce que c’était la 
paix et de se sentir revi­
vre Dans les semaines 
qui suivirent, il expéri­
menta des joies jusqu a- 
lors inconnues de lui. 
Puis, petit à petit, se 
précisa en lui l'appel du 
Seigneur à aller travail­
ler au Mexique, auprès 
des jeunes. C'est de sa vie 
et de ses expériences que 
Bob Dingman parlera au 
prochain rendezvous 
d Acte Quebec, le 8 dé­
cembre à 8h30 du matin, 
au Château Frontenac

Que deviennent 
les chevaliers 
dans l'Eglise?

Plusieurs personnes ont 
sourcillé lorsque Mgr Jo­
seph Plourde. archevêque

Mgr PLOURDE

d Ottawa, a fait circuler 
un questionnaire parmi 
les prêtres de son diocèse 
de façon à tater le pouls 
sur I utilité des Cheva­
liers de Colomb Mais 
I archevêché a émis un 
communiqué déclarant 
qu’il n’y avait aucun con­
flit entre l’archevêque et 
les Chevaliers de Colomb 
Pour sa part, un porte- 
parole de l’Eglise d’Otta­
wa a fait savoir que les 
'chevaliers avaient tou­
jours été le bras droit de 
l’Eglise*. Toutefois, un 
membre du personnel du 
bureau de Mgr Plourde a 
dit qu’il voulait savoir 
comment les activités des 
Chevaliers de Colomb s'a­
justaient avec l'Eglise 
d aujourd hui L'archevê­
que désirerait que les 
chevaliers s'engagent 
dans un programme de 
renouveau familial établi 
dans la région d Ottawa

Les employés de Vibrek Inc. invités 
à rejeter les offres salariales finales

F 9

par Gilles OUELLET

Les 75 employes syndiqués 
de la compagnie Vibrek Inc., 
de Charlesbourg. en greve 
depuis le 2 janvier dernier, 
sont convoques à une assem­
blée générale à 18h aujour- 
d hui; ils seront invités à 
rejeter 'les offres salariales 
finales* déposées il y a quel­
ques jours par l’employeur

Le secrétaire du Syndicat

des employés de Vibrek 
(CSN), M J -Guy Plante, a dit 
que le comité de négociation 
et le comité de stratégie 
recommanderont le rejet des 
dernières propositions prin­
cipalement en raison d'un 
différend sur les salaires et 
sur la durée de la convention 
collective

Dans un communiqué émis 
le 3 décembre, le directeur 
du personnel de Vibrek Inc,

M Raymond H Proulx, af­
firme que ces offres faites au 
terme de quatre jours de 
conciliation et d'échanges de 
contre-propositions repré­
sentent des augmentations 
de $2.25 l’heure pour un 
contrat collectif de trois ans, 
à partir de la signature

'Ces augmentations repré­
sentent une augmentation to­
tale de 32.6 pour 100 puisque 
le taux moyen de base des

employés de Vibrek était de 
$6 90 l’heure à la fin de la 
dermere convention', selon 
M Proulx.

Le porte-parole et négocia­
teur patronal, M Proulx. rap­
pelle que les offres de l'en­
treprise ont passé de $160 
l’heure le 13 novembre, à 
$1.95 le 27 novembre, puis à 
$2 25 le 3 décembre Les 
premières offres ont été reje- 
tees par un vote de 44 contre

28 lors d’une assemblée ge­
nerale des employés

Essentiellement, le syndi­
cat réclame que les nouvelles 
conditions salariales pren 
nent effet rétroactivement au 
déclenchement du conflit. 
Avec l'offre sur la table, les 
syndiqués perdraient une an­
née. affirment des représen­
tants syndicaux.

La ronde intensive de con­

ciliation. en presence des 
conciliateurs Jean-Louis Du* 
chesne et Bertrand Tourigny, 
a permis d'en venir à une 
entente sur presque toutes 
les autres clauses de la con­
vention.

La compagnie Vibrek Inc., 
de Charlesbourg, est une en­
treprise spécialisée dans la 
fabrication de béton précon­
traint.

laliberté
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PROFITEZ DE NOS SPECIAUX POUR 
VOS JEUNES AU SOUS-SOL! JfHP Q

DESCOMPTE 
SUR TOUS 

NOS 
COMPLETS/,

ET I.
VESTONS 

SPORT / 
„ NON M 

REDUITS 
POUR 

GARÇONS
Vaste choix de 
modèles, tissus et 
couleurs. 6 à 18.

ROBE DE 
CHAMBRE 

POUR 
GARÇONS^

Special
avant Noël

Confection 
de velours, 
80% coton 
et 20% 
polyester. 
Marine ou 
brun. Style 
judo avec 
bandes 
contrastantes 
au devant et 
aux manches 
P.M.G.

i ENSEMBLE 
^ 2 PCS

^ POUR
\\ FILLETTES

Modèle tel qu'illus­
tré. Confection de 
velours 80% coton 
et 20% polyester. 
Chandail avec col 
montant ouvert en 
V, taille et poi­
gnets élastique 
Jupe à fente laté­
rale et élastique à 
lo taille Bourgo­
gne ou royal. 7 6 
14.

Spécial
|jj/l avant Noël

PULL
POUR

GARÇONS

PYJAMAS POUR 
BEBES

,—-— -, Ratine 80% coton et 20%
\ polyester 6 fines rayures

rouges sir fond blanc.N

à -

V

Modèle tel 
qu'illustré avec 
col roulé. Tissu 
velours 80% 
coton et 20% 
polyester. Ma­
rine, brun,
bleu pôle ou 
royal. 8 à 16.

Spécial 
avant Noël

T -,j r«T i} j Appliqje de Père Noël ô la 
i ,• it-/' poitrine et joli bonnet o

x yi pompon pour apporeiller. 
vr O Pour bébé naissant, de 3 et 6

”* mois ainsi que pour bébé
d'un an.

. Spécial avant Noël

ROBE 
POUR 

BAMBINES
Modèle tel 
qu'illustré avec rod 
d'abeille ô lo 
poitrine et jolie 
dentelle au cou et 
oux monches. 
Confection de 
velours 100% coton 
vert ou bourgogne 
12 à 24 mois.

Spécial 
avant Noël

ri

4

PULL-OVER POUR 
GARÇONS

^ Spécial avant Noël

Modèle à cd roulé en 
tricot 100% 

acrylique Gri», 
marine, bleu au 
beige. 8 à 16.

ESCOMPTE DE
X

SUR TOUTES NOS 
MALLES, VALISES, 

PORTE-DOCUMENTS 
MMES D'AVION

Marque* réputées Vante chou de mo­
dèles et couleurs Une e «attente sug­
gestion de codeou pro- NoêR

4
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Les négociations sont au point mort

Deuxième semaine de grève générale à Hydro
par Michel CORBFIL

Les négociations sont de­
meurées au point mort entre 
Hydro-Québec et le syndicat 
des 11.600 employés de la 
société d'Etat alors que les 
-yndiques entreprennent, au 
jourd hui. la seconde semai­
ne d une grève générale illi­
mitée

Hier, pour la premiere fois 
depuis le déclenchement de 
I arret de travail, des inci­
dents ont été signales sur les 
lignes de piquetage dans la 
région de Québec

A 16h30. la sûreté munici­
pale de Québec s’est présen­
tée au bureau régional d'Hy- 
dro-Quebec, sur la rue Saint-

Joseph, a Québec, pour per­
mettre aux employés cadres 
de sortir de l’édifice de la 
place Jacques Cartier

Plus tôt. hier matin, les 
grévistes ont décidé qüe 
seuls les employés cadres 
s occupant des services jugés 
essentiels auraient accès au 
poste Laurentides. situé sur

le boulevard Saint-Joseph, à 
Charlesbourg Des 13 person 
nés cadres qui en assurent le 
fonctionnement, seuls deux 
employés non syndiques ont 
pénétré à l'intérieur de cette 
station qui figure au nombre 
des trois postes de la région 
juges stratégiques par la so­
ciété d’Etat.

Les lignes à haute 
tension en bon état

Le poste Laurentides est le 
point d’arrivée des lignes à 
haute tension (735,000 volts» 
qui partent de la Manie et de 
Churchill Falls A cet en­
droit, le courant est abaissé à 
des tensions inférieures 
(315.000 volts) pour être en­

suite réparti à d'autres pos­
tes intermédiaires de la 
région

"Vu qu’aucun problème 
n était envisagé, mentionne 
M Michel Desrochers, du 
service des relations publi­
ques d’Hydro-Québec. nous 
n'avons pas fait venir les 
policiers pour permettre à

d autres oadres d'y travailler 
C'est la première fois que 
l'entree du personnel non 
syndique est réduite de façon 
systématique. Ailleurs, c'est 
surtout un piquetage symbo 
lique *

Selon la société d’Etat, le 
réseau de transport, c'est 
-dire le réseau des lignes à

haut voltage, se porte très 
bien Ç prend des tempêtes 
beaucoup plus sérieuses 
pour les endommager, preci 
se M Desrochers en faisant 
allusion aux faibles chutes 
de neige des jours derniers 
Pour l'instant, il n'y a rien a 
craindre et rien ne laisse 
présager des problèmes de 
ce côté-là

SERVICE GRATUIT A DOMICILE
pour I» choii dé vos gamlturos dé maison

Une foçon ogreable de choisir vos gomjtures de maison dons 
votre foyer! Notre représentons M. Charles Cloutier se fera 
un plaisir de vous aider dans le choix de vos rideaux, tentu­
res, valences, tapis et couvre-lits. Tout cela sons obligation 
de votre port

FIXEZ UN RENDEZ-VOUS MC
EN COMPOSANT U4w"404 I

Ratine de très belle qualité 100% coton, épaisse et absorbante. Motif à tissoge jac­
quard ton sur ton très décoratif. Disponibles en beige, bleu, jaune. Une excellente 
suggestion de codeau!

22x44

Special 549 2.69 ;z, 1.2912x12 
Spécial

Donnez un air de fête à votre table ovec I ine de 
ces jolies nappes ô motif de poinfsettie. ou encore 
offrez-en une en codeau Dessus 100% vinyle facile 
d entretien avec endos de flanelle 90% polyester et 
10% rayonne.

54x70 54x00

449 549

laliberté
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LOT DE BELLE NAPPES 
A PRIX D'AUBAINE

Offertes dans un grand choix de motifs et 
coloris qui égaieront votre table. Tissu lin et 
coton de haute qualité à motifs imprimés au 
pochoir. Couleurs inaltérables et grand 
teint.

51x6851x51

3.992.99
60x09 ovale ou 

oblonrua et 70“ rond60x79

LUXUEUX SIEGE 
DE TOILETTE
à coussinage épais 

et confortable
Recouvrement en vinyle résistant et facile 
d'entretien. Grandeur "standard". Disponi­
ble en couleurs harmonisant tout décor de 
salle de bains telles que: rose, bleu, blanc, 
jaune, champagne, marine, rouge, cognac,
brun ou noir.

REG. 24.98 
SPECIAL 
AVANT NOEL

SUPERBES TENTURES EN SPECIAL
Confection impeccoble en riche tissu imprimé 100% po­
lyester lavable à lo mochine o l’eau tiède et à séchage par 
suspension. Attrayant motif moderne disponible en melon 
e* brun, or et bleu ou beige et brun. Grandeur couvrant 
75x95 pouces. Tète finie à plis français.

LA
PAIRE

JOLIS ENSEMBLES DE SERVIETTES
A PRIX D'ECONOMIE NAPPES DE NOEL 

100% VINYLE LAVABLE!

M Desrochers admet ce 
pendant que l'entretien rou 
tinier du réseau de transport 
est bloqué. Selon le charge 
de relations publiques, les 
bris à ces lignes seront répa 
res en procédant de la même 
façon que pour les pannes 
domestiques: on avisera le 
syndicat qui verra à envoyer 
techniciens et ouvriers

Au syndicat, les responsa 
blés affirment qu’ils s’en 
tiendront à leur ligne de 
conduite adoptée au debut 
du débrayage général les 
cas seront traités au mérité 
par le eomité des des servi 
ces essentiels. "Si c’est une 
panne qui affecte la moitié 
de la province, nous respec 
terons un certain ordre de 
priorité, affirme catégorique 
ment le vice-président pro 
vincial de la section 'méfier" 
(section 1.500) des employe;. 
d’Hydro-Québee. M. Gilles Gi 
roux. Nous n'avons pas l’in 
tèntion de garder les gens 
dans le 'noir" *

Les intentions des deux 
parties pourraient bien être 
mis à lepreuve. AJors qu'un 
temps relativement clément 
a régné sur la région depuis 
une semaine. Environnement 
Canada prévoit un début de 
pluie verglacée pour aujour 
d'hui Les pannes pourraient 
être plus nombreuses el se 
rieuses. Hier, dans la région 
Montmorency, qui s'étend de 
La Malbaie à Saint-Raymond 
dans le comté de Portneuf. et 
de Sainte-Anne de-la 
Pocatière a Saint-Agapit. Il 
pannes ont privé de courant 
61 abonnes. Dans la plupart 
des cas. les syndiqués travail 
laient au rétablissement du 
service.

La ronde de négociation 
entre la société d'Etat et le 
Syndicat canadien de la fonr 
tion publique, qui représente 
les employés d Hydro 
Quebec, semble engagée 
dans un cul de-sae pour l ins 
tant

Nous attendons les evene 
ments d heure en heure, com­
mente le vice-president pro 
vincial de la section 'métier'. 
M. Gilles Giroux. Les négo 
ciations n'ont pas recommen 
eé. Nous attendons des nou 
velles des conciliateurs ou 
encore de la direction d 
Hydro-Quebec."

Bell: le 
débrayage 

prend fin

OTTAWA (PC) — Les tele 
phonistes en greve de la 
region d Ottawa ont repris 
leur poste aujourd hui. peu 
de temps après que les syndi­
qués de Montréal et de Que­
bec aient eux aussi mis fin a 
leur débrayage illegal qui 
aura duré prés de 24 heures

Les perturbations du servi 
ce se sont cependant poursui 
vies à Granby, tandis que les 
préposés aux renseigne 
ments téléphoniques d un 
échange du nord de Montréal 
quittaient leur travail

Porte-parole du Syndicat 
canadien des employés des 
communications. M Robert 
Bouchard a explique qu envi 
ron t.000 téléphonistes 
avaient participe au mouve 
ment

C est un débrayage spon 
tané. mais je ne puis affirmer 
qu il nous a totalement pris 
par surprise.*

DRAPS - COUVERTURES
IBEX DE TEX-MADE

Fobricntxm amodiera* en belle flonellette 90% coton et 
10% polyester Tissu résistant oui irates et couleurs grand 
teint Attrayantes rayures oux extrémités en rase. bleu, 
vert ou jaune

54x» 70x90 Khi 00

6.99 T.99 949

"Us en ont soupe de l‘attitu­
de observée par la compa­
gnie dans les négociations '

Autre
vote

négatif 
dans les
cégeps

C est dans une proportion 
supérieure a 90 pour 100 que 
les 13.000 employés de sou 
tien des commissions scolai 
res et des cégeps ont rejete 
les derrières offres patrona 
les. a annoncé hier la Fédé­
ration des employés dés ser 
vices publics de la CSN

Les principaux points en 
litige demeurent la sécurité 
d emploi et le mobilité du 
personnel, les horaires de 
travail, les contrats a forfait 
et le definition des postes
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par Georges ANGERS

le travail
Affaires sociales: 
un seul syndicat 
a rejeté l'entente

Une seule des 12 organisations membre du COPS, 
Cartel des organismes professionnels de la santé, a 
rejeté l’entente de principe intervenue à la table 
centrale du Front commun La Fédération profession­
nelle des syndicats d’infirmiers et infirmières auxiliai­
res du Québec a en effet rejeté dans une proportion de 
93 pour 100 les offres patronales. Le principal 
problème a trait à la relativité des salaires des 
infirmiers et infirmières auxiliaires avec les salaires 
de leurs collègues 'autorisés*. Les membres de la 
FPIIAQ ont donné mandat à leurs représentants de 
poursuivre la négociation pendant encore trois semai­
nes, après quoi ils aviseront Par ailleurs, les quelque 
6,000 infirmiers et infirmières 'autorisés* de la région 
de Québec ont entériné ces dernières offres patronales 
dans une proportion d à peu près 80 pour 100. Le taux 
de participation au vote a cependant été relativement 
faible, variant de 40 à 50 pour 100 d’une institution à 
l’autre. A la Fédération des SPUQ, on explique cette 
faible participation par les délais trop courts imposés 
par la loi 62

Tutelle maintenue

Le ministre du Travail. M. Pierre-Marc Johnson, 
n’a aucunement l’intention, pour l’instant, de lever la 
tutelle qui pèse depuis quatre ans sur la section 144 de 
l'Union des plombiers (FTQ) ni d amender la loi 290 
régissant les relations de travail dans l'industrie de la 
construction au Québec. Un porte-parole du bureau du 
ministre a précisé au SOLEIL que la tutelle se 
poursuivrait jusqu'à ce que le tuteur. Me Gérard 
Beaudry, en recommande la levée au ministre. Or rien 
n'indique pour l’instant que la démocratie ait été 
rétablie au sein de cette section anciennement dirigée 
par M André Desjardins. Quant aux amendements à la 
loi 290 visant à permettre aux syndicats 'dissidents* de 
la FTQ-construction de se doter d’une structure de 
représentation parallèle au Conseil provincial du 
Québec des métiers de la construction, le gouverne­
ment n’estime pas qu’il serait opportun de changer les 
règles du jeu pendant les négociations actuellement 
en cours et qui semblent s'acheminer, selon les 
informations recueillies, vers un règlement avant les 
Fêtes. Au cours de son congrès, la semaine dernière à 
Québec, la FTQ avait adopté une résolution deman­
dant la levée de la tutelle à la 144 et déposé une 
requête d amendement à la loi 290 pour trancher le 
conflit qui s’est aggravé récemment entre les diffé­
rents syndicats de la construction affiliés à la FTQ.

Projet de loi Michelin

Le gouvernement du premier ministre John Bucha­
nan de. la Nouvelle-Ecosse et la Fédération des 
travailleurs de cette province se dirigent vers un 
affrontement majeur Le gouvernement a en effet 
déposé lundi un projet de loi qui rendrait pratique­
ment impossible l'accréditation syndicale aux deux 
usines de Michelin en Nouvelle-Ecosse. Pour être 
accrédités, en effet, le syndicat des travailleurs unis 
du caoutchouc, qui tente depuis quelques mois de 
représenter les travailleurs des deux usines de la 
compagnie à Bridgewater et à Granton, devra doréna­
vant obtenir l allégeance d une majorité des travail­
leurs dans chacune des deux usines pour pouvoir 
devenir l’agent négociateur de ces travailleurs. Le 
premier ministre Buchanan a indiqué cette semaine 
que les critiques s'estomperaient lorsque Michelin 
annoncera la construction d’une troisième usine dans 
la province. La compagnie Michelin est mondiale­
ment reconnue pour son opposition à la syndicalisa­
tion de ses travailleurs.

Syndicat, élément vital

Extrait d'un discours récent du ministre fédéral du 
Travail. M. Lincoln Alexander *Je pense que le climat 
des relations de travail change, et qu’il change pour le 
mieux. La négociation collective donne encore de bons 
résultats et a encore un taux de succès estimable. 
Récemment, j’ai entendu dire que ce taux de succès ne 
signifiait pas grand chose, que dans bon nombre de 
négociations, la gestion avait été forcée à conclure une 
entente qu elle n approuvait vraiment pas. Mais si on 
s’adresse à un négociateur du syndicat, celui-ci dira 
probablement la même chose; en dernière analyse, ce 
sont sûrement les forces du marché et le bon sens qui 
remportent La négociation est loin d’ètre un système 
parfait nous ne l’ignorons pas. C'est un instrument qui 
manque parfois de raffinement mais c’est le meilleur 
pour le moment et dans la plupart des cas. il est 
efficace Je suis sûr qu’il continuera à l’ètre aussi au 
cours des années 80. Je pense qu’il continuera à 
fonctionner même si les syndicats ne sont malheureu­
sement pas encore reconnus, dans certains milieux, 
comme une institution respectable au Canada. U 
faudrait que ces doutes soient éliminés; les syndicats 
ont mérité d’avoir leur place dans notre société. En 
plus d être un élément vital, ils devraient être un 
élément vital de notre processus de décision écono­
mique*

Assurance-chômage

Le gouvernement fédéral étudie actuellement de 
nouvelles mesures destinées à réduire les bénéfices 
du programme d'assurance-chômage et à resserrer les 
conditions d’admissibilité à ces bénéfices. Selon un 
document qui circule depuis quelque .temps au 
ministère fédéral de la Main-d’œuvre et de l’Immigra­
tion. le système envisagé par le gouvernement 
réduirait les bénéfices des gens n'ayant pas de 
personnes à charge Ces personnes ne paieraient que 
les trois quarts de la prime et ne recevraient que 50 
pour 100 des gains maximums assurables. Les citoyens 
avec personne à charge continueraient de payer la 
même prime et de recevoir les deux tiers des gains 
maximums imposables Par ailleurs les conditions 
d’admissibilité seraient à nouveau resserrées pour les 
personnes quittant leur emploi volontairement ou 
congédiées avec cause. Finalement, les emplois créés 
en vertu de programmes fédéraux de création d em­
ploi ne seraient plus assurables Tous ces change­
ments devraient être contenus dans un programme 
législatif que le gouvernement déposera au début de 
I année et entreront théoriquement en vigueur le 
premier janvier 1981
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10K ET 14K
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20 ravissants modèles au choix. 
Tous ont connu une très gronde 
popularité cette saison. Un achat 
avantageux ovont kl forte hausse 
du prix de l’or nous permet de 
vous les offrir à des prix excep­
tionnels!

MEME

Une merveilleuse collection compre­
nant des centaines d'ensembles de 
bague à diamants et jonc pour tous 
les goûts. Une occasion inespérée 
pour les fiancés et les couples qui 
désirent concrétiser leur Amour à 
Noël!

D'ESCOMPTE
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BRELOQUES EH
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De magnifiques breloques pour tous les 
goûts et tous les styles. Et nous vous tes 
offrons à des prix vraiment dérisoires piste 
à temps pour les Fêtes!

CUBIQUE DE 
PERÇAGE D'OREILLES

Nul besoin de rendez-vousl Venez et 
notre spécialiste Mme Pauline Lefebvre se 
fera un plaisir d’effectuer le perçage de 
vos oreilles sans douleur. Il est également 
à noter que Mme Lefebvre effectue le 
perçoge des oreilles des bébés à partir 
de 2 mois.
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por tous à Noël! Venez faire 
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Longueurs U à 24 pouces. 
Prix vraiment spéciaux entre 
16.80 et 140 80
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Le gros bon sens doit guider la police (Simmonds)
par Patricia POIRIER

OTTAWA (PC) — C'est le 
gros bon sens qui doit avant 
tout dicter les activités de la 
police, selon 1e commissaire 
de la Gendarmerie royale du 
Canada, M Robert Sim­
monds

Si la police dépasse la 
limite du bon sens, on s'en

propos du commissaire de la 
GRC, a expliqué aux journa­
listes qu'il fait confiance aux 
procureurs généraux des 
provinces, afin qu'ils ne 
poursuivent pas les policiers 
pour ce genre de "crimes 
mineurs".

"Je me fie au bon sens des 
procureurs généraux des 
provinces qui ont un pouvoir

discrétionnaire quand vient 
le temps d'intenter ou non 
des poursuites", a-t-il dit.

Toutefois, il est revenu à la 
charge pour dire que les lois 
provinciales et celles qui 
relèvent du code pénal de­
vraient être amendées afin 
que la police n'ait plus à se 
préoccuper de toutes ces zo­
nes grises

M Lawrence a approuvé 
l'attitude du commissaire de 
la GRC en disant que la 
police doit protéger la popu­
lation et qu'elle doit tout 
mettre en oeuvre pour rem­
plir ce mandat

Par ailleurs, le commissai­
re de la GRC a fait savoir 
qu'il n'a reçu aucune directi­
ve par écrit du solliciteur

general l'avisant que toutes 
les activités de la police 
fédérale doivent être confor­
mes aux lois

Le solliciteur general, M 
Allan Lawrence, a précisé 
qu'il s'agissait de directives 
orales

"En autant que je sache, la 
-GRC respecte la loi et si ce

n'est pas le cas ... je veux le 
savoir", a-t-il expliqué

Le commissaire Simmonds 
a tenu à faire savoir que la 
GRC estime qu'une autorisa­
tion pour installer un dispo­
sitif d'écoute électronique 
lui permet également d'en­
trer chez quelqu'un pour 
l'installer.

"Ce n'est pas une entrée

par effraction", a-t-il ex­
pliqué, parce que la police 
n'a pas l'intention de com­
mettre un acte illégal".

Un témoin devant la com­
mission McDonald a révélé 
qu’au cours des dernières 20 
années, les membres du ser­
vice de sécurité de la GRC 
avaient fait des centaines 
d'entrées subreptices (au

moins 400) chez des individus 
dans le cadre de la lutte 
contre la subversion, le terro­
risme et ( espionnage

Certaines de ce s entrées 
subreptices ont eu lieu alors 
que la police cherchait à 
installer des dispositifs d e- 
coute électronique mais la 
police n'avait pas de mandats 
dans tous les cas.

------ ---------

laliberté
AU COEUR OU MAIL ST-R0CH
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Robért SIMMONDS pr
occupera au sein de la GRC, 
ou en référant aux tribu­
naux", a-t-il expliqué hier, 
alors qu’il comparaissait de­
vant le comité parlementaire 
des affaires juridiques.

M Simmonds a eu recours 
à un exemple souvent utilisé 
par le gouvernement et la 
police pour dire que la GRC 
n'entend pas "abdiquer ses 
responsabilités" et qu’elle 
doit faire appel au "gros bon 
sens" pour protéger la popu­
lation. Dans cette veine, il a 
parlé du cas où la police doit 
excéder la limite de vitesse 
permise pour tenter d'arrê­
ter des gens qui auraient 
cambriolé une banque

Conduire trop vite, faire 
des demi-tours, et ériger des 
barricades sont des activités 
policières qui ne sont pas 
permises par le code de la 
route, a soutenu M Sim 
monds. mais qui doivent être 
utilisées à l’occasion afin 
que la police protège la 
population

Pour sa part, le solliciteur 
général. M. Allan Lawrence, 
appelé à commenter les

L'ex-agent 
Hart ira 
devant la 
commission 
McDonald

OTTAWA (PC) — L'ancien 
agent du FBI et de la GRC, 
Warren Hart témoignera de­
vant la commission McDo­
nald qui enquête sur les 
activités de la police fédéra­
le. au début du mois de 
janvier

M. Hart, qui a souvent 
menacé de faire des révéla­
tions embarrassantes au su­
jet des activités de la GRC au 
Canada et ailleurs, vit pré­
sentement en Floride et le 
fédéral s’est dit disposé à lui 
permettre de venir au 
Canada

En février 1978, M Elmer 
MacKay qui était alors dépu­
té dans l'opposition (il est 
maintenant ministre de l'Ex­
pansion économique régiona­
le) dévoilait un affidavit si­
gné par M Hart où celui-ci 
affirmait:

"avoir été prêté par le 
FBI à la GRC en 1971.

"avoir été obligé de quitter 
le Canada précipitamment en 
1975 parce que la GRC ne 
voulait plus de ses services,

."avoir espionné et infiltré 
des groupes de militants 
noirs y compris leurs leaders. 
Rosie Douglas, au Canada et 
dans les Caraïbes, toujours 
au profit de la GRC,

"avoir enregistré clandes­
tinement les conversations 
de l’ancien solliciteur géné­
ral Warren Allmand et du 
député de Nickel Belt, John 
Rodriguez, alors que ceux-ci 
ont eu des rencontres^privées 
avec Rosie Douglas, au mois 
de février 1973.

"et enfin avoir espionné le 
caucus des députés néo- 
détnocràtes en Colombie- 
Britannique "

En 1975. M Hart a été 
déclaré persona non grata" 
et prié de quitter le Canada. 
Récemment, le ministre de 
( Emploi et de l'Immigration. 
M Ron Atkey. a fait savoir 
qu'il accorderait un permis 
spécial a M Hart s'il devait 
venir au Canada pour témoi­
gner ou visiter les parents de 
son épouse qui vivent au 
pays, si son collègue, le mi­
nistre MacKay. se chargeait 
de le surveiller pendant soh 
séjour

La commission McDonald a 
annoncé que M Hart témoi­
gnerait le R janvier IPflO
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PREMIER LOT
» Manteaux en Agneau rase 

teint brun.
• Mon tea u* en Lapin fronçois 

naturel.
• Jaquettes en sections de Loup. • 

Chat sauvage ou Renard roux. 
Modèles avec tricot.

DEUXIEME LOT

• Manteaux en Tètes de Chat 
sauvage ornés.

• Manteaux en Mouton Espagnol 
blanc tacheté naturel.

PerseManteaux en Mouton de 
teint noir, ornés.

Manteaux en Rat musqué natu
rel ornés

TROISIEME LOT
• Monteaux en Rcrt musqué nartirH
• Manteaux en Opossum Australien 

avec suède
• ^Vmteaux en Viscocho teint ambre 

doré
• Manteaux en sections de Owt 

sauvage,
• Pontcoots en Chat sauvage ISF %:'*-

QUATRIEME LOT
• Morgan en No* ewqué notird ontrP
• Mtrteoux en ewqué *e«rt au npmt

Ocelot
• Manteaux en Castor à long poti lustré ho 

et
• Mor*er*jr en Vncocho teint âmes de Uxjc

CouleurManteaui omn


